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Une histoire triste… 

Frontière franco-suisse, juin 2005. Dans une zone sombre de la forêt de sapins et d’épicéas, une bécasse 

des bois s’envole devant nous. Nous cherchions cette femelle depuis l’aube. Ses poussins restent 

immobiles, blottis au sol contre une racine. Leur plumage les rend presque invisibles dans le mélange 

d’herbes, de brindilles, de mousses et de feuilles mortes. Pourquoi les déranger ? Ce n’est pas sans un 

certain malaise de notre part que nous prélevons ces bécasseaux. Ils ont quelques jours à peine et les voilà 

déjà manipulés par l’homme, pesés, mesurés, bagués. Hélas, ce passage est obligé : si l’on veut pouvoir 

assurer la meilleure protection possible aux oiseaux, il faut pouvoir obtenir des informations précises. 

La suite de l’histoire est plus triste. Sur trois oisillons bagués, deux ont été tués à la chasse quelques mois 

plus tard. Dans un cas, le tir s’est produit le 28 septembre 2005, à 200 m seulement de l’endroit où nous 

les avions bagués. Un second individu a échappé au feu nourri du chasseur. Est-ce celui-ci, ou le 3
e
 poussin 

bagué, qui a été tiré le 1
er

 novembre 2005 en Lozère, à 343 km de Pontarlier ? Nous l’ignorons. Par contre, 

nous savons désormais que les bécasses nées dans l’année ne quittent pas leur lieu de naissance avant 

l’automne. D’après l’ensemble des données que nous possédons, le départ en migration intervient entre 

mi-octobre et début novembre selon les conditions météorologiques, notamment le gel du sol. 

Le fait d’avoir pu connaître le destin de cette famille est rarissime. Sans notre action de baguage, nous 

n’aurions jamais pris conscience que toutes les mesures de revitalisation du milieu ne servent à rien si nous 

n’assurons pas une protection plus efficace des oiseaux nés dans la chaîne jurassienne. Il faudrait donc 

éviter que les chasseurs pénètrent dans les zones de reproduction avant la fin du mois d’octobre. 

SORBUS milite aussi pour que des réserves forestières sans chasse à la bécasse soient instituées sur 

l’ensemble de l’Europe! 

L’un des béchots ou 

bécasseaux – nom donné 

aux poussins de la 

bécasse – photographié 

juste après le baguage, 

quelque part à la fron-

tière franco-suisse, le 26 

juin 2005. 
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